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                        H E R P È S 
 
Le traitement homéopathique s’appuiera sur la triade :  

 

Similitude, drainage, terrain 

 
A /  La CRISE AIGÜE 
 

1° -    5 remèdes, en aigu, reviennent fréquemment dans la prescription : 
 

RHUS VERNIX  4, 5 CH : qui est un Rhus Tox aggravé sur le plan cutané (éruption 
vésiculeuse brûlante). Vésicules claires, crevant facilement, suintantes.  
Prurit violent associé aux brûlures, plus ou moins amélioré par la chaleur. 
 

CANTHARIS  4, 5 CH : plaque rouge hautement inflammatoire, très brûlante, 
surmontée de quelques vésicules légèrement suintantes. Peu de prurit mais beaucoup 
de brûlure (herpès génital surtout). 
 

MEZEREUM  4, 5 CH : éruption vésiculeuse et brûlante laissant suinter un liquide épais 
et purulent séchant en croûtes blanc jaunâtre. 
 

ARSENICUM  4, 5 CH : remarquable remède cutané : plaques brûlantes et sèches avec 
peu de vésicules. Brûlures extrêmement vives « comme par des charbons ardents » 
mais toujours nettement améliorées par des applications chaudes. 
 

HEPAR SULFUR  7 ou 9 CH sera utilisé comme anti infectieux.  
Éruption douloureuse, très sensible au toucher. Suintement de mauvaise odeur. 

 
 Brûlures Prurit Vésicules Suintement 
 
RHUS VERNIX 

+ ++ +++ +++ 

 
CANTHARIS 

+++ + + + 

 
MEZEREUM ++ ++ ++ 

+++ 
Jaunâtre 

 
ARSENICUM 

+++ 
> Am. chaleur 

+ + - 

 
HEPAR SULFUR 

+ 
> Am. chaleur 

+ + +++ 

mauvaise odeur 
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2° -  Selon la localisation lors de la poussée aigüe :  
 
HERPÈS GÉNITAL  

 
         -   CROTON 4, 5 CH : remarquable complémentaire de RHUS VERNIX. 
         Plaque vésiculeuse rouge, brûlante, suintante. Plaque herpétique d’une telle  
          sensibilité qu’on ne peut ni se gratter, ni même y toucher.  
           L’herpès devient calamité interdisant toute vie sexuelle.  
 

HERPES GENITAL 
Il est possible de prescrire en alternant toutes les trois heures une prise de : 

- RHUS VERNIX 4 CH    /  - CROTON 4 CH 
en espaçant au fur et à mesure de l’amélioration. 

 

- CLEMATIS ERECTA  4, 5 CH : éruption vésiculaire, prurigineuse, au niveau de la 
muqueuse vulvaire et des grandes lèvres ou au niveau du gland et du scrotum. 
Nette latéralité droite. Œdème sous-jacent. Prurit aggravé à la chaleur du lit mais 
également en se lavant à l’eau froide. 

- CARBOLIC ACID  4, 5 CH (phénol) : éruption vésiculeuse à tendance ulcérative. 
La démangeaison est violente, rapidement soulagée par le grattage, mais suivie 
d’une brûlure intense persistant longtemps. Sécrétions brûlantes, excoriantes, 
souvent de mauvaise odeur (cf. Hepar). 

- SARSAPARILLA  4, 5 CH : indiqué sur une modalité de réapparition d’un herpès 
génital chaque année à la même saison. 

- NITRI ACID  4, 5 CH : herpès vésiculeux suintant et surtout saignant facilement . 
Douleurs aigües, piquantes (comme échardes de bois enfoncées dans la chair) à la 
jonction cutanéo muqueuse du gland et du prépuce ou des lèvres vulvaires et 
du périnée. 

 
HERPÈS NASO – LABIAL 
 

- NITRI ACID 4, 5 CH : là encore plaque d’herpès à la jonction de la lèvre et de la 
joue. C’est un remède des « zones cutanéo muqueuses ». 
 Douleurs aigües en écharde. Croûtes sanguinolentes. 

- NATRUM MUR 4, 5 CH : plaque siégeant à la lèvre supérieure. Commissures 
ulcérées et crevassées. Sécheresse de la bouche avec soif ardente. Herpès au 
décours d’un syndrome fébrile (après une grippe par exemple) ; apparaissant à la 
mer ou après une exposition au soleil. 

- GRAPHITES : herpès de la commissure labiale, souvent surinfecté avec 
exsudation épaisse et jaunâtre. Croûte jaunâtre (dartre gluante) caractéristique. 

Peu brûlant, surtout prurit - Agg. <  par la chaleur  

                                                     - Am. > par le froid. (=/= Petroleum) 
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- B /  LA « MALADIE CHRONIQUE » 
 

Le traitement du terrain (« maladie chronique » hahnemannienne) est évidemment 
indispensable. La notion de récurrence herpétique justifie a posteriori cette 
importance du terrain depuis longtemps bien connue par l’homéopathie.  
La notion de diathèse pourra orienter la prescription d’un remède « de fond ».  

 
1° - L’Herpès génital  se développe essentiellement sur la « Sycose ». 
(Localisation génitale, concomitance fréquente de verrues et de condylomes, 
rétention hydro lipidique chez des femmes qui font des herpès génitaux à répétition 
rythmés par les règles ou les rapports ). 
Remèdes « homéo sycotiques » qui pourront être prescrits en hautes dilutions : 
NITRI ACID  
STAPHYSAGRIA   
MEDORRHINUM  
et THUYA,  
sans oublier SULFUR. 

 
 

2° - L’Herpès naso labial relève plutôt de la diathèse « tuberculinique ». 
(Sujets jeunes faisant facilement des « boutons de fièvre » parfois déclenchés par el 
soleil ou la mer). 
 
Nous retrouverons  NATRUM MUR  
TUBERCULINUM ou VAB  
 PULSATILLA  
et PHOSPHORUS.  
Sans oublier SULFUR  à prescrire après drainage. 
 
 

3° - Deux autres remèdes de « redressement immunitaire » : 
 
VACCINOTOXINUM : sur des herpès récidivant interminablement. 
 A donner 2 ou 3 fois par jour si herpès rebelle et très développé. 
 
THYMULINE : (organothérapique à prescrire une fois par semaine), remarquable 
moyen d’augmenter les défenses immunitaires, l’infection au virus herpétique 
traduisant toujours une baisse des défenses de l’organisme. 
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